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de Mont-d id ier . Vers les p r e m i e r s j o u r s d e n o ­
vembre , n o u s f îmes, e n l ' h o n n e u r de s a i n t - H u ­
bert , une pa r t i e de campagne à q u e l q u e s l ieues 
de Milianah. Avec n o u s , ou pul tôt avec l 'un 
des chefs a r abes qui é ta ien t avec n o u s , vint un 
de ses se rv i t eu r s n o m m é l i assen t , g r a n d s chas ­
seur de lap ins , p» rdr ix et a u t r e s , s u r l ' adresse 
duquel nous compt ions q u e l q u e peu p o u r a u g ­
menter le chiffre des vict imes à faire le pan ie r 
de que lques amis de Milianah qui n 'ava ien t pu 
se jo ind re à no t re pa r t i e . 

» Ce Hassein avait avec lu i un vieux chien 
nommé Tom q u i , ce r t e s , à sa t o u r n u r e , n ' au ra i t 
point été choisi e n t r e tous par un conna i s seu r . 
Mais tout laid et tou t é t r a n g e r qu ' i l fût à n ' i m -

1)orte quel le r a c e , c 'é tai t u n e b o n n e et b rave 
lête, pleine de d é v o û m e n t pour son m a î t r e , 

qui , grâce à e l le , pouvai t tous les soi rs a jou te r 
un nombre é n o r m e de lap ins . 

> Le d e u x i è m e jour de no t r e sé jour à D o u -
Iledjah (ainsi se nommai t l ' endroi t où avait lieu 
notre pa r t i e ) , T o m , pendan t la nui t , sort i t de 
la tente de son ma î t r e pour al ler boire à a r iv ière 
et fut enlevé par u n e grosse hôte , hyène , p a n ­
thère ou lion, nous n 'avons j a m a i s pu savoir 
quel an ima l , vu q u e la nui t é ta i t obscure e t le 
ter ra in te l lement sec qu ' i l fut imposs ible d 'en 
revoir . 

» Hassein fut inconsolable , il p l eu ra i t c o m m e 
un e n f a n t , e t , pendan t près de deux j o u r s , il 
resta c o m m e hébété sans p re sque boire ni m a n ­
ger, puis il par t i t en n o u s d i san t qu ' i l al lai t à la 
recherche du lion qui avait m a n g é son chien et 
nous j u r a qu ' i l le tue ra i t . Depnis ce l te é p o q u e , 
je ue l'ai p lus revu à Milianah , et j ' a i su qu ' i l 
était res té d a n s les env i rons de D o u - R e d j a h , 
q u e , tous les j o u r s , il chercha i t à suivre des 
traces et tou tes les nu i t s couchai t à l'affût. E n ­
fin , le 24 d é c e m b r e , j e le vis arr ivé suivi d 'un 
mulet po r t an t u n e s u p e r b e l ionne qu ' i l avai t 
tuée. 

» Voici c o m m e n t le fait s 'est passé : Le 2 3 au 
soir , Hassein avait fait un affût , c o m m e à son 
ord ina i r e ; il y avait passé la nui t sans r ien voir , 
cl le mat in il en sor ta i t p o u r a l ler se réchauffer 
à un d o u a r voisin ; c o m m e il en approcha i t , il 
vit cour i r cinq ou six indiv idus cr iant au s a n ­
gl ier . Il a p e r ç u t , en effet, un sangl ier qu i venai t 
de raser le d o u a r et s 'enfuyait . Hassein hâle le 
pas , espérant pouvoir lui couper la r o u l e , et , 
que lques ins tan ts ap rès , il se t rouve nez à nez 
avec une l ionne qui p robab lement chassai t aussi 
ce sangl ier e t l 'avait lait l eve r ; p e r s o n n e ne l 'a­
vait encore a p e r ç u e . Ce n 'é ta i t pas la p r e m i è r e 
fois q u e no t re h o m m e voyait un lion , mais c ' é ­
tait à coup s û r la p r e m i è r e fois qu ' i l se t rouvai t 
ainsi nez à nez avec lui sans s'y a t t e n d r e , e t du 
reste , c o m m e j e vous l'ai di t , c 'étai t un c h a s ­
seur de perdr ix q u i , j a m a i s enco re , n 'avai t t iré 
sur un l ion. Bien qu ' i l n ' e û t p o u r a r m e q u ' u n 
mauvais fusil d e chasse , valant p e u t - ê t r e 00 fr. , 
Hassein n ' e u t pas t rop p e u r , puisqu ' i l tua sa 
lionne de t ro is beaux coups de fusil. J e crois 
bien qu ' i l au ra i t pu lui faire g râce du t ro is ième 
les deux p r e m i e r s suffisaient ; ma i s il me r é p o n ­
dit à cet te observat ion : « Elle se torda i t pa r 
t e r r e , et , avec ces bêtes- là , on n 'es t sû r de n e 
pas ê t re mangé q u e lo rsqu 'on l eu r a ôté la p e a u . 

» Maintenant qu 'Hassc in a vengé son chien , 
il ne pré tend plus chasse r le l ion, il p r é f è r e s 'en 
tenir c o m m e autrefois au lapin et à la perdr ix , 
e t il s 'est m i s en q u ê t e d 'un nouveau c o m p a ­
gnon , bien qu ' i l n ' e s p è r e j a m a i s r e m p l a c e r le 
pauvre T o m . » 

S u r d e m a n d e , on expéd ie , en province , châles 
cachemire , châles de laine , t issus cachemi re 
pour robes et châles unis p o u r deu i l . 

Maison Biétry , boulevard dus Capucines , 4 1 . 
M. Biétry a l ' honneur d ' ê t re fournisseur b r e ­

veté de LL. MM. I L , et il est ('dateur et fabricant . 
P a r sa doub le indus t r i e , cel le maison est à 

m ê m e de l ivrer d i rec tement au c o n s o m m a t e u r , 
à un bon m a r c h é réel , de belle et bonne m a r ­
chandise , r evê tue d 'un cachet de garan t ie de la 
désignat ion e t d ' u n e é t ique t t e du prix fixe. 

Seu le maison Biétry, 4 1 , boulevard des Capu­
c ines , à P a r i s . ( 1304 P . 

V A R T f l T E J i i . 

A QUOI T I E N T LA F O R T U N E . 

Ils étaient tous les deux assis dans un des coiro 
du café de la Régence , et humaient leur café avec 
l'apparente satisfaction de deux amis que le hasard 
réunit après vingt ans d absence. 

« Eh bien ! mon pauvre Job , dit Muller en tirant 
de sa poche un magnifique étui parfumé et offrant 
un cigare à son compagnon, rien ne t'a donc réussi 
dans la vie. Délabré je t'ai quitté. . . 

—- Délabré tu me retrouves, c'est vrai, interrompit 
celui à qui s'adressnient ces paroles , en jetant un 
regard mélancolique sur un chaponu graisseux sus­
pendu à une patère au-dessus de sa tète. Que veux-
tu ? L'occasion n'a qu'un cheveu. Elle a passé un 
jour devant mes yeux ; je l'ai i.ianquée , et la folle 
est de ces femmes qui ne se laissent attendrir qu'une 
fois. Le reste du temps elle porte un masque et 
change de nom ; on l'appelle d'abord espérance, plus 
tard on l'appelle souvenir. 

— As-tu donc été si près de la fortune? demanda 
narquoisement Muller. 

— Oui , et tu ne devinerais jamais à quelle futile 
circonstance il a tenu que je devinsse , comme t o i , 
un des riches banquiers de notre capitale. 

— A quoi? 
— Ne ris pas Il ue s'en est fallu que d'un pli 

de moins dans mon faux-col. » 
Job avait parlé avec tant de gravité que Muller, 

au lieu de r ire , le regarda avec étonnement. 
e Ecoute, reprit son ami , car je lis dans tes yeux 

que tu ne crois pas un mot de ma préface. Ce que 
je vais te raconter a été cause de mon départ pour 
l 'Amérique, où, certes, je n'eusse jamais mis le pied 
si J'avais vingt-deux ans , je venais de terminer 
mon d ro i t , et j e me trouvais sur le pavé de Paris , 
nourri pour toutes les carrières, sans qu'une seule à 
son tour voulût m'ouvrir son sein pour me nourrir . 
J 'étais dans la situation de ces mille jeunes gens , à 
qui bon gré mal gré on a réussi à faire digérer ce 
qu'on est convenu d'appeler de fortes études, et qui, 
les yeux dessillés , s'aperçoivent un beau jour que 
leurs inutiles travaux les laisseront mourir de faim, 
s'ils ne se bâtent d'oublier ce qu'ils ont appris pour 
écouter les leçons du premier ignorant imbu des 
usages du monde et de la vie pratique des sociétés. 
Ayant dévoré mes dernières ressources , privé de 
tout espoir de secours paternels , il ne me restait 
plus qu'à me jeter dans la Seine ou à m'enfuir en 
provin«e dans le but d'y exercer l'honorable profes­
sion d'avocat, deux extrémités fâcheuses entre les­
quelles j 'hésitais , lorsqu'un de mes amis , qui m'a­
vait introduit dans les salons du haut commerce, m'y 
fit faire la connaissance d'une jeune veuve nommée 
Adelise Château. Tu comprends très bien qu'il n'est 
point dans mon intention d'entrer dans les détails de 
mon roman , et de te raconter comment , épris de 
cette jeune femme , je parvins à lui faire partager 
mes sentiments. Elle avait vingt mille livres de 
rente : ce chiffre suffit à te faire j ugende la persis­
tance de ma tendresse. 

» Adeline habitait un appartement de la rue du 
Helder en compagnie de son beau-frère , un vieux 
négociant retiré , et de sa sœur aînée , M. et Mm« 
Lambrequin. Peu à peu je devins familier dans cette 
maison ; Adeline , qui m'aimait , m'avait fait conce­
voir des espérances positives ; je plaisais à Mme 

Lambrequin, et", pour satisfaire aux exigences du 
vieux négociant , jaloux d'introduire dans sa famille 
un jeune homuiD dont le rang fût supérieur au sien, 
je m'étais affublé d'un titre menteur, dont le ridicule 
échappait à tous les yeux. Une apostrophe à mon 
nom avait suffi : Job d'Aller au lieu de Job Daller. 
Mon avenir «e revêtait de couleurs roses, tout cédait 
à mes vœux : j 'allais être marié , riche , qui sa i t , 
peut-être heureux. 

* Un soir, il y avait bal chez M. Lambrequin. De­
puis quelques mois , pendant lesquels j 'avais vécu 
sur mes espérances , amassant un large capital de 
dettes et de créanciers , ma garde-robe s'était con­
sidérablement démeublée, néanmoins j ' y trouvais 
encore de quoi faire fiçrure convenable, et peut-être 
n'étais-je jamais aussi ridicule que je me l'imagi­
nais. Mais , hélas ! je craignais tant de déplaire à 
Adeline, et Adeline avait des yeux qui voyaient tant 
de choses ! 

» Je me souviei s encore du quart-d 'heure que je 
passai devant ma glace, occupé à établir mon faux-
roi sur des bases inébranlables, et de la précaution 
infinie avec laquelle j e me gardai d'y imprimer les 
taches que mes doigts ont coutume d'incruster sur 
cet objet de toilette dont on n'a point encore suffi­
samment apprécié le pouvoir. 

» Je parus , et tout alla bien jusqu'à la rue du 
Helder. Tout alla bien jusqu'à mon entrée dans les 
salons. Mais, à peine venais-je de jeter mon paletot 
entre les bras du va le t , à peine mellais-je m pied 
sur le seui! de la salle de bal, que je me sentis en­
vahi par un de ces frémissements étranges rui si­
gnalent l'approche de grands malheurs. Je venais 
d'entendre un craquement sous ma cravate ; mon 
faux-col oscillait, et voilà qu'en jetant un coup d'œil 
inquiet sur une des glaces qui m'environnaient , je 
m'aperçus qu'une défection grandissante s'établis­
sait entre ledit col et la cravate, sa voisine. 

» De ce moment je perdis la tète , mon front 
s'obscurcit : un nuage passa devant mes yeux , e t , 
prenant une de ces résolutions extrêmes , dont les 
grands capitaines font usage dans les extrêmes dan­
gers , je m'arrêtai énergiquement et portai auila-
cieusement la main à la partie attaquée par le dé­
sastre. 

HENRI MARET. 
(ILLUSTRATION.) 

(La suite au prochain numéro). 
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Théâtre des Amateurs 
Jeud i 10 février, spectacle à G h. f /2 : 

1. TONY LE PÊCHEUR ou le Canard accusa ­
t e u r , vaudevil le en un ac te . 

2 . LES MÉMOIRES DU DIABLE , comédie-
vaudevil le en 3 ac tes . 

Après le spectacle , un omnibus par t i ra pour 
Tourco ing . — Le h u r e a u es l établ i au café de 
VEntracte, à côié du théâtre. 

T H K A T 1 I G EBE M M i K 
Jeud i 27 j anv ie r , spectacle à six h e u r e s : 

i . LE T A R T U F E , comédie en 5 actes . 

2 . LA DEMOISELLE D'HONNEUR , o p é r a -
comique en 3 actes . 

AVIS .— Tous les d i m a n c h e s , qu inze minu te* 
a p r è s le spectacle , t ra in spécial p o u r Houbaix 
et Tourco ing . 

CHEMIN DE F E R DU NORD. 

Produits de la semaine du 22 au 28 janviet 
485!). 

Nombre de voyageurs , 1 0 1 , 3 5 3 . 
P r o d u i t des voyageurs 201 ,111 
Bagages , marchand i se s , e tc . . . 78'.»,05l 

P rodu i t total 1 ,053,102 

Semaine correspondante de 1858. 
Nombre de voyageurs , 8G,8G7. 

P r o d u i t des voyageurs . . . . . 2 3 4 , 2 2 3 
Bagages , marchand i se s , e tc . . . 708 ,270 

19 
77 

20 

5 3 

T3 
P r o d u i t total . . . . . . 1 , 0 0 2 , 4 9 9 

Différence en plus p o u r 1859 . 50,00,3 
Soit : 5 0 5 % • 

Produit par kilomètre. 
1859 — 919 k i lomèt res exploi tés . 1,1-10 » 
1858 — 802 idem 1,102 » idem 

Différence en plus p o u r 1859. 
Soit : 1 37 % . 

P r o d u i t total du 1 e r ( 1859 . 
au 28 j anv i e r . . . ( 1858 . 

Différence en plus pour 1 8 5 3 . 
Soit : 9 47 % • 

10 

4 , 2 3 3 , 9 9 0 
3 ,807 ,011 5 3 

300 ,385 17 
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Correspondance de Lille , D o u a i , Va lenc ienncs 
. avec Cambra i et S t . -Quen t in par la l igne do 

Busigny à Somain : 

Lille, 
Douai, 
Valencienncs 
Somain, 
Cambrai, 
Busigny, 
Busigny, 
St-Quentin, 

St-Quenlin, ' 
Busigny, \ 

Busignv, 
Cambrai, 
Somain, 
Valenciennes 
Douai, 
Lille, 

Départ, 
—» 

— 
Arrivée, 
Dépari, 
Arrivée, 

malin. 

malin. 
0 00 11 25 
7 05 12 25 
0 45 10 45 
7 40 1 10 
8 50 2 00 
9 40 2 45 
9 50 3 00 

10 20 3 41 
soir. 

2 00 12 20 5 20 12 10 
2 43 12 53 0 05 12 48 

Départ, 
Arrivée, 

— 

— 

soir. 
0 25 
7 25 
0 55 
7 55 
9 10 

10 00 
10 10 
11 03 

matin. 
5 05 
5 55 

soir. matin. 
1 15 0 15 12 55 
2 00 7 00 1 40 
2 45 7 50 
4 15 8 35 
3 15 8 20 
4 20 9 20 

0 10 
0 55 
7 45 
8 15 
8 15 
9 20 
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Sommaire abrégé des matières contenues dans chacun des 13 volumes. Chaque volume est suivi d'un choix de Lectures et Exercices de mémoire faisant appendice aux matière? contenues dans le Cahier, et d'un Dictionnaire étymologique des mots techniques et peu usuels employés dans chaque volume. 

Macédoine - Expédition d'Alexandre - Appendice à l'histoire des Grée* et 
des Perses - V Sciences et arts chez les Grecs - VI Arithmétique (suite) 
- VII Etude préparatoire de l'histoire de France - VIII Géographie de la 
France. 

TOME V F r SEMESTRE DE I.A 3 e ANNÉE. 
I Grammaire française - Orthographe - II Récapitulation historique -

III Histoire anc ienne- Successeurs d'Alexandre - IV Macédoine et Gréée 
- Derniers temps - V Royaume d'Egypte ou des Lagides - VI Royaume de 
Syrie ou des Séleucides - Etats secondaires - Vil Royaume de Pergame 
- VIII Royaume de Cappadoee - IX Royaume de l'ont - X Royaume d'Ar­
ménie - Xi Royaume de Rithynie - XII Appendice à l'histoire ancienne -
- Sicile - XIII Les sept Merveilles du Monde - MV Eléments de cosmo 
graphie - Sphère armillaire - XV Géographie de l'Afrique moderne 
XVI Etude préparatoire de l'Histoire de France (suite) - XVII Curiosités 
historiques - Blason - Dictionnaire des termes héraldiques - XVIII His­
toire de Paris et des principaux monuments. 

TOME VI — 2'1 SEMESTRE DE LA 3e ANNÉE. 

I Histoire romaine - Première, deuxième et troisième périodes - II Ap 

ficndice à l'histoire romaine - Germains - III Sciences et arts chez les 
lomains - IV Notions diverses sur les Romains - V Histoire de l'Eglise 

(première partie) - VI Arithmétique (suite) - VII Eléments de cosmogra­
phie - Système solaire - VIII Etude préparatoire de l'histoire de France 
(suite). 

TOME VII — I i r SEMESTRE DE LA fr ANNÉE 
I Récapitulation chronologique de l'histoire ancienne - Il Notions chro­

nologiques sur l 'empire romain à la fin du ivc siècle, pour servir à l'intel­
ligence de l'histoire du moyen-âge - Première partie - IV Histoire de 
l'Eglise (suite) - V Géographie de l'Europe moderne - VI Introduction à 
l'étude de l'histoire naturelle - VII Précis de l'histoire de l à langue fran­
çaise. 

TOME VIII — 2*' SEMESTRE DE LA fr ANNÉE. 
I Histoire du moyen-âge - Deuxième partie - II Histoire de l'Eglise 

(suite) - III G 
versification 

COURS DE LECTURE — Syllabaire - Des différentes espèces de lettres -
Des différentes espèces de syllabes - Prononciations variahles, sons équi 
valent s - Difficultés - Exceptions - Premières lectures courantes : contes 
moraux , lectures instructives , principales fêtes religieuses pendant les 
quatre saisons de l'année - Lectures récréatives. 

INSTRUCTION ÉLÉMENTAIRE - De l'éducation — Premiers nombres et pre 
miers chiffres - Les cinq sens - Le temps et ses divisions - Idée générale 
de l'univers ou de la création - Les astres - Les éclipses - Les éléments 
- bes parties du monde - Mappemonde - L'eau, l'air, le feu, la terre 
Phénomènes naturels : les vents , les trombes, le son, l'écho, la lumière, 
le feu, les volcans, e f c , etc. - Fables et contes. 

TOME Ier — I* SEMESTRE DE LA lrc ANNÉE. 
Préface - 1 Introduction - H Grammaire française - Définitions - Lexico 

graphie - Iïl Histoire sainte - Les trois premières époques - IV Mappe­
monde ou Notions générales de géographie - V Géographie de l'Histoire 
sainte - VI Ancienne division de la France par province - VII Arithmétique 
- Notions préliminaires. 

TOME II — 2 d SEMESTRE DE LA I r e ANNÉE. 
I Grammaire française , suite et fin de la lexicographie. - II Histoire 

sainte - Quatrième , cinquième et sixième époques - III Géographie de 
l'Histoire sainte (suite) - IV Arithmétique (suite) - V Système métrique 
- VI Mappemonde ou Notions générales de géographie (suite) - VII Divi­
sion de la France par départements - V11I fable chronologique des rois 
de France. 

TOME III — lpr SEMESTRE DE LA 2H ANNÉE. 
1 Grammaire française - Syntaxe - II Histoire sainte (suite et fin) -

Hl Géographie de l'Histoire sainte - Appendice : Voie douloureuse ou 
Chemin de la croix - IV Histoire ancienne - Egyptiens - V Assyriens -
VI Mèdeset Perses - VII Lydiens et Troyens - Vfll Phéniciens - IX Eres 
chronologiques - Définitions - X Eléments de cosmographie - XI Géogra­
phie de |!Asie moderne - XII Arithmétique (suite) - XIII Départements 
H arrondissements de la France. 

TOME IV — 2d SEMESTRE DE LA 2e ANNEE. 
I Grammaire française - Syntaxe (suite et fin) - II Mythologie - III 

appendice à la mythologie - IV Histoire ancienne - Grecs - Royaume de 
T V D I V des volumes brochés : Cours de lecture avec figures, 2 f. - Instruction élémentaire", 3 f. - Tome I e r , 1 f. 50. - Tomes II , I I I , IV, 2 f. 50 , chacun. - Tome V, 3 f. 
r i t l A T o n i e X 4 L - Tomes XI, XII, i f. 50 , chacun - Tome XIII, volume complémentaire, 5 f. - Les mêmes volumes cartonnés subissent une augmentation de 25 c. -
•t recevoir franco par la pos te , les volumes brochés ou cartonnés, en joignant 25 c. au prix de chaque volume. 
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Géographie de l'Europe moderne (suite et fin) - IV Traité de 
française suivi d'un appendice. 

TOME IX 1er SEMESTRE DE LA .> ANNÉE. 
I Histoire moderne - Première partie - H Histoire de l'Eglise (suite) -

III Géographie de l'Amérique - IV Curiosités historiques - Drapeaux et 
emblèmes de la France - \ Notions élémentaires de botanique. 

TOME X 2'1 SEMESTRE DE LA 5* ANNÉE. 
I Histoire moderne - Deuxième partie - II Histoire de l'Eglise (suite) 

- III Géographie de l'Océanie - IV Notions élément.tires di 
V Principales inventions et découvertes. 

TOME NI I*» SEMESTRE DE LA Ge ANNÉE. 
I Principes de littérature - II Histoire de la littérature ancienne - Ap­

pendice à la poésie des Hébreux - Résumé de l'histoire de la littérature 
latine - Appendice à la littérature grecque et lat ine-- 111 Histoire de la 
littérature française - Appendice à la littérature française - IV Introduc­
tion à la philosophie - \ Table chronologique des principaux événements 
de l'Histoire contemporaine depuis 178'J - VI Bibliographie, ou Indica­
tions de lectures. 

TOME XII — 2'1 SEMESTRE DE LA G« ANNÉE. 
1 1 Notions élémentaires de philosophie - Appendice à la théodicée - Ap­
pendice à la morale - Il Histoire de la philosophie - 111 Complément de 
la philosophie - IV Philologie des langues européennes - V Littérature 
italienne - VI Littérature portugaise - VII Littérature espagnole - VIII 
bitte rature anglaise - IX Littérature allemande - X Précis de l'histoire 
générale des études - XI Biographie des femmes célèbres - XII Notions 
géographiques complémentaires. 

TOME X11I — VOLUME COMPLÉMENTAIRE. 
I Considérations générales - H Histoire de l'architecture et des archi­

tectes - III Histoire de la sculpture - IV De la peinture et des peintres -
V (bavure et lithographie - VI Histoire de la musique et des musiciens -
Dictionnaire des tenues techniques en musique - Vil Notions d'astronomie 
- Mil D'archéologie - IX De numismatique - X De paléographie et de 
bibliographie -XI De physique - XII De ch imie - XIII De met»o.-oîogie -
XIV De géologie et de minéralogie - XV D'algèbre - XVI De géo nélrie -
XVII De la vapeur «t de ses applications - XVIII De la télégraphie élec­
trique - XIX De la galvanoplastie - XX De la chlorofonnisation - XXI De 
la photographie - XXII De l'aérostation. 

Tomes VI, VII, VIII, IX, 3 f. TO, . hacun -
On peut prendre séparément chaque année, 


